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REVUE MILITAIRE SUISSE

LXIV Année N° 11 Novembre 1919

A propos de la première bataille de la Marne.

Peu à peu la lumière se fait en Allemagne en ce qui concerne
la première bataille de la Marne.

Pendant longtemps cette bataille avait consisté, pour le bon

public si crédule d'outre-Rhin, en une simple affaire d'avant-
gardes imprudemment avancées au delà de la Marne et qui,
à l'approche de forces supérieures, s'étaient retirées sans

pertes sur leurs gros. Puis le silence s'était fait. Dans l'attente
d'une issue heureuse de la guerre, on semblait avoir oublié,
dans le peuple du moins, cet événement fâcheux. On pourrait
toujours, du reste, y revenir, el sans trop d'amertume, une fois
la glorieuse paix allemande, la paix qui effacerait toutes les

ombres, dûment signée.
Mais on comptait sans les curieux, sans les mécontents et

sans les gens renseignés.
Plus la guerre traînait en longueur, plus l'importance capitale

de l'échec initial ((ui va peser sur la situation générale
jusqu'à la fin, saute aux yeux. La fureur contre ceux qui
devaient être responsables de l'immense décepLion va sans cesse

croissant : il faut un bouc émissaire et dans l'armée chacun
rejette la faute sur son voisin. C'est à ce mouvement de dépit
que nous devons les premières explications du côté allemand.
Le général de Moltke avait été remercié et était mort peu de

temps après ; le général von Kluck, attaqué lui aussi, avait
parlé, mais sans qu'on sût très positivement en quoi avait
consisté sa défense. Très tôt, la IIIe armée, l'armée saxonne,
fut rendue en partie responsable du désastre et c'est ce qui
nous vaut l'ouvrage du général Baumgarten-Crusius (Die.
Marneschlacht, 1914,/. Grâce à lui nous possédons pour la pre-
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